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Personnages 

4 garçons 

6 filles 

 

Valérie (la voix) 

Victor (la voix) 

Jeanne 

Jérémy 

Léo 

Lucie 

Sophie 

Simon 

Mona 

Manon 

 

  



3 
« Brisons-les ! » ; gmoraine@gmail.com 

 

Acte 1 

Présentation de l’émission 
Nous sommes sur un plateau de télévision, au cours de l’enregistrement de l’émission à succès « Brisons 
les ! » 

Les animateurs, Victor et Valérie, entrent sur scène sur de la musique, et font leur show pour faire 
applaudir les spectateurs. Ils sont en costumes colorés, et portent des oreillettes. Ils ont des fiches dans 
les mains, qu’ils consultent de temps en temps. 

Les candidats sont dans le public. Habillés de manière naturelle et sobre. 

Valérie et Victor : Mesdames et messieurs, bonsoir !  

Valérie : Bonsoir, oui, bonsoir à vous, et merci d’être toujours plus nombreux à nous suivre chaque 
semaine ! 

Victor : chers amis, nous vivons une époque terrible ! Terrible ! 

Valérie : Tout à fait ! Plus personne ne veut de gentilles petites histoires ! C’est fini les aventures 
sympas qui finissent bien ! 

Victor : C’est la dure réalité ! Les gentilles histoires ne font pas vendre de publicité, alors la télé s’en 
débarrasse ! Il vous faut des histoires qui choquent ! 

Valérie : il vous faut du sang et des larmes ! Sinon vous ne nous regarderez plus ! Eh bien nous allons 
vous en donner ! 

Victor : Bientôt, nous ferons de la téléréalité dans les crèches ! Nous verrons des bébés se taper sur la 
tête à coup de peluche pour votre plus grand plaisir ! 

Valérie : Nous écouterons des mamans prétendre que leur progéniture est la meilleure, en critiquant 
honteusement les enfants des autres, devant des millions de téléspectateurs ! 

Victor : Et c’est vrai ! Je vous jure que le programme est prêt ! Nous avons déjà créé l’émission, et elle 
n’attend que le bon moment pour être diffusée ! 

Valérie : Vous trouvez que « hunger games », c’est exagéré ? Mais nous y arrivons, mesdames et 
messieurs, nous y arrivons ! 

Victor : Et ce n’est pas comme si cela n’avait jamais existé, souvenez-vous des gladiateurs ! Une foule 
hurlant de joie quand deux pauvres bonhommes se donnaient de grands coups d’épée dans le ventre 
! 

Valérie : Mais ce soir, ce n’est pas encore ça. 

Victor : Non, ce soir, nous allons mettre à l’épreuve de jeunes amoureux ! de jeunes préadolescents 
plein de fraîcheur ! 

Valérie : Ils sont tellement touchant ! On leur souhaiterait presque tout le bonheur du monde ! 
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Victor : Malheureusement, une fois passés entre nos mains, ils finiront par se détester ! Une fois passés 
devant vos yeux, ils n’auront plus jamais confiance en l’amour ! 

Valérie : la semaine dernière, nos candidats s’étaient bien battus, rappelez-vous ! 

Valérie dirige une télécommande vers le fond-scène, et l’écran descend, une musique se lance, pour 
évoquer les souvenirs des anciens candidats. 

Victor : Emilie, Kevin, Jérôme, France, Mathys, Laura, Valentine et Christophe, nos chers candidats, 
quelle belle soirée nous avons passé avec vous !… 

Les photos les montrent heureux, pour commencer, puis on passe à des images où ils sont tristes, où ils 
pleurent et se disputent. 

Valérie : Vous y avez cru, en votre amour, mais il a été tellement facile de vous montrer combien tout 
cela était faux ! Nous avons démoli votre relation pour le spectacle ! Pour le bonheur de nos 
téléspectateurs… 

Victor : Et nous vous remercions, vraiment, beaucoup, pour votre sacrifice ! Grâce à vous, nous avons 
gagné beaucoup d’argent ! 

Valérie : Dis-moi, Victor, qu’en est-il de nos gagnants ?  

Victor : Car il y a des gagnants dans notre émission, mesdames et messieurs ! La semaine dernière, 
Christophe et Valentine ont remporté la coquette somme de 5000 €… Et ils ont tout dépensé au 
restaurant chinois ! 

Valérie : Non ?! Ils ont dépensé 5000 € en buffet à volonté ??? 

Victor : Oui ! et aujourd’hui, ils attendent de savoir si Christophe va s’en sortir, car son intoxication 
alimentaire a été très très très violente ! 

On voit apparaître une dernière image, où Valentine veille Christophe, alité à l’hôpital. 

Valérie : Tout est dans la mesure, Victor ! Quand on est jeune, on ne sait pas s’arrêter à temps c’est 
bien connu !  

Victor : Mais ce soir, on va les aider à s’arrêter à temps ! 

Valérie : Ce soir, nous allons les aider à rompre, à se quitter, à se séparer, à casser ! Avant qu’il ne soit 
trop tard ! 

Victor : Mesdames et messieurs, bienvenue dans « BRISONS LES ! » 

Le sigle de l’émission apparaît derrière eux, sur l’écran, une grande musique se lance. Le public 
applaudit. 
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Acte 2 

Accueil des candidats.  
Victor se dirige vers le micro, il sera « la voix » pour commencer. 

Valérie : Nos candidats sont parmi vous, vous êtes nos candidats ! Notre ordinateur a sélectionné au 
hasard quatre couples dans le public ! Merci de me rejoindre à l’appel de vos prénoms ! La voix ? 

Victor : Oui Valérie ? 

Valérie : ça va la voix ? 

Victor : ça va très bien, Valérie : je suis pressé de les briser, ces jeunes couples ! 

Valérie : Moi aussi, la voix, moi aussi ! Tu peux me les appeler s’il te plaît ? 

Victor : avec plaisir ! JEANNE ET JEREMY ! 

Valérie : 12 et 13 ans, on peut les applaudir ! 

Jeanne et Jérémy descendent du public et viennent rejoindre Valérie, ils se font la bise et se placent à 
ses côtés. 

Victor : SOPHIE ET SIMON ! 

Valérie : 13 et 12 ans, mais qu’ils sont mignons ! On les applaudit ! 

Même jeu 

Victor : MONA ET MANON ! 

Valérie : Ah ah ! Un couple moins classique !  13 ans chacune, rejoignez-nous ! On les applaudit ! 

Même jeu, Valérie se retrouve avec les candidats, en ligne à ses côtés. Ils sont très enthousiastes, excités 
d’être choisis pour jouer. 

Valérie : Bonsoir ! Bonsoir à vous ! 

Les candidats : Bonsoir Valérie ! 

Victor : Bonsoir à vous ! 

Les candidats : Bonsoir La voix ! 

Valérie : Comment ça va, les jeunes ? 

Les candidats : ça va super bien / la patate / impeccable / trop content d’être là etc… 

Valérie : Super, super ! 

Victor : quel enthousiasme ! On croirait pas qu’ils vont pleurer avant la fin de la soirée ! 

Valérie : oooohh ! la voix, allons ! Aux candidats Vous n’allez pas pleurer, hein ? 

Les candidats : non / jamais / on est là pour gagner / je pleure jamais moi etc… 
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Valérie fort : Eh bien si ! Vous allez pleurer ! Vous allez regretter d’être venus ! 

Les candidats : Ah… 

Victor : Vous avez déjà perdu. 

Valérie : exactement ! Si vous vous êtes inscrits à l’émission, c’est qu’il y a déjà un problème ! 

Victor : Vous avez un doute sur votre relation… 

Valérie : et vous voulez être sûrs ! Et vous allez laisser une émission de télé décider à votre place ! 

Victor : Pauvres petits ! 

Valérie : Nous, on est pas là pour vous aider, on est là pour faire de l’argent en brisant votre relation… 
On veut que les téléspectateurs restent à nous regarder. Il leur faut des ruptures !  

Victor : Plus vous serez malheureux, plus ils seront rassurés sur leur propre vie ! 

Valérie : Eh oui ! ou alors… 

Victor : ou alors… 

Valérie : Ou alors… 

Les candidats : ou alors ? 

Valérie : ou alors vous êtes tellement sûrs de vous et de votre amour que vous pensez que vous n’avez 
rien à craindre… tellement pleins d’assurance et de certitude… Vous êtes prêts à mettre vos sentiments 
à nu ? 

Victor : pauvre petits agneaux perdus… Ils veulent la récompense ! 

Valérie : vous avez déjà perdu… Car c’est comme au casino, c’est toujours la banque qui gagne ! Et la 
banque, c’est moi. Et si vous avez pas encore compris ça, vous allez être encore plus savoureux à 
détruire ! on va vous bouffer ! 

Victor : comme des gaufres au Nutella ! 

Valérie : Comme des gaufres au Nutella ! 

Jeanne : faut pas manger du Nutella, ça tue les orangs outans… à cause de l’huile de palme et tout… 

Victor : Jeanne. 

Valérie : Jeanne… Jeanne, c’est ça ? 

Jeanne : oui… 

Valérie : Dans quelques minutes, les orangs outans, ce sera le cadet de tes soucis, parce que le Nutella, 
tu vas le manger à la grande cuillère, dans le pot, tellement tu seras déprimée ! 

Jeanne : Nan j’y crois pas, avec Jérémy on est super amoureux, on va gagner ! Hein, Jérem’ ? 

Jérémy : c’est clair, on s’aime trop ! En plus Jeanne elle est allergique aux arachides, alors elle mange 
pas de Nutella. 

Jeanne : Ouais c’est vrai, ch’uis allergique. 
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Victor : alerte commentaire en direct de Steve, à Paris : « au moins, elle est pas allergique à la honte ! » 

Valérie : Et ça commence ! Tout le long de l’émission, les téléspectateurs pourront faire des 
commentaires sur vous, et nous les lirons en direct ! 

Simon : C’est pas  bien de faire ça ! On a notre dignité ! 

Victor : Pauvre victime ! 

Valérie : Simon ! Petit Simon ! Si t’es ici, devant les caméras, c’est que tu n’as pas de dignité ! Tu veux 
pas qu’on te regarde ? T’as qu’à pas te montrer ! 

Victor : Voici les règles du jeu ! 

Valérie : chacun à votre tour, nous allons vous mettre en condition de tester votre amour. Si à la fin de 
l’émission, vous n’avez pas rompu, vous aurez gagné ! Et si il y a un ex aequo, nous ferons voter le 
public, car au bout du compte, c’est toujours le téléspectateurs qui choisit !  

Victor : voici la récompense ! 

Valérie : un chèque de 5000 € ! De quoi vous faire plaisir !  

Victor : essayez juste d’éviter les intoxications ! 

Jeanne : 5 fruits et légumes par jour ! 

Valérie : La vache, tu dois être super ennuyeuse, Jeanne ! Qu’est-ce que tu en penses, Jérémy ? 

Jérémy : non, bah non, pas du tout, c’est comme ça que je l’aime ! 

Victor : Alerte commentaire de Brenda, à Marseille : Oh le mytho ! 

Les autres candidats rient de Jérémy. 

Jérémy à Jeanne, lui prenant la main : T’inquiète, c’est vrai que je t’aime. 

Jeanne : J’t’aime aussi, mon loulou… 

Valérie au public : ça y est je vais vomir… 

Une musique de transition, les lumières changent, les candidats vont s’asseoir sur des tabourets. 
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Acte 3 

Présentation des candidats 
Valérie va présenter les candidats les uns après les autres. 

Valérie : Manon et Mona, bienvenue à vous ! 

Manon et Mona : Merci Valérie ! 

Valérie : alors, vous êtes un couple atypique, bravo, c’est pas fréquent !  

Manon et Mona : Merci ! 

Valérie : ça n’a pas dû être facile d’assumer qu’on aime pas comme tout le monde ! 

Manon : Eh bien, en fait, si… vous savez, c’est de plus en plus banal… 

Mona : C’est vrai, les gens sont habitués… quand on l’a annoncé, personne n’a crié ! 

Manon : sauf ta mère, bien sûr ! 

Mona : Oui, sauf maman, c’est parce qu’elle voulait tellement avoir des petits enfants… 

Manon : alors il a fallu lui expliquer que ce serait quand même possible ! 

Valérie : c’est vrai, les choses évoluent… 

Manon : voilà. 

Valérie : Et comment vous êtes-vous rencontrées ? 

Mona : Ben, au collège. On se regardait tout le temps… On se connaissait pas, on est pas dans la même 
classe, mais… 

Manon : Ouais, Mona arrêtait pas de me lancer des regards, au début je croyais qu’elle cherchait la 
bagarre, genre qu’elle pouvait pas voir ma tête, vous voyez… alors je l’ai attrapée dans un couloir, 
j’étais prête à la taper… 

Victor : Plutôt brutal ! 

Mona : C’est ça ! J’ai eu super peur ! elle m’a dit genre « qu’est-ce que tu veux !? tu veux ma photo !? 
t’as un problème ! » des trucs comme ça… Et puis moi j’ai dit, ‘fin, que je la trouvais super belle c’est 
tout… et j’ai cru qu’elle allait me taper pour de vrai… 

Jeanne : Tu l’as fait ? 

Manon : Non, non… quand elle m’a dit ça, ça m’a sciée… au début je comprenais pas… Je l’ai laissée 
comme ça et je suis partie, mais ça m’a trotté dans la tête… J’en dormais plus… 

Mona souriant : Une semaine, elle a mis, avant de me reparler ! 

Manon : Oui… Moi je savais pas encore, que je pouvais aimer les filles, je m’étais pas encore posé la 
question… et puis d’un coup, paf, ça m’a semblé évident ! 
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Mona : Elle est venue me voir, dans la cour, on a pas mal parlé de tout ça… Je lui ai dit qu’elle me 
plaisait, et tout… mais on se connaissait pas, alors… ben… 

Manon : On a commencé à traîner ensemble, on allait se balader en ville, et tout… et puis j’ai fini par 
tomber amoureuse, moi aussi… depuis on se quitte plus… 

Victor : Sortez les violons, je vais pleurer ! 

Jérémy : Et les autres, ils vous embêtent avec ça ? 

Mona : Non, ils s’en foutent. 

Manon : y a des blagues, un peu. Mais pas trop, et rien de méchant… ceux qui sont gênés ils se taisent, 
on a de la chance. Ils nous laissent nous aimer. 

Victor : Alerte commentaire de José, à Nantes : « c’est un truc à la mode, ça va leur passer ! » 

Mona : N’importe quoi ! On sait qu’on s’aime pour de vrai ! 

Manon : Ouais ! 

Valérie : Eh bien profitez-en, parce que ce soir, vous allez vous séparer. 

Manon et Mona : Jamais ! 

Valérie : Sophie et Simon ! Bonsoir ! 

Sophie et Simon : Bonsoir ! 

Valérie : Alors, c’est votre tour, racontez-nous votre rencontre ? 

Simon : en fait, on se connaît depuis la maternelle, nos parents sont copains, alors on se voyait tout le 
temps ! 

Sophie : On a grandi ensemble, on se connaît par cœur… 

Simon : On était comme frère et sœur… 

Mona : oula, ça va devenir malsain ! 

Sophie : Mais non, n’importe quoi ! Juste on s’est habitué à l’autre, et à force c’est devenu naturel de 
tomber amoureux… et ça s’est fait comme ça… 

Simon : Moi je crois que je suis amoureux de toi depuis la petite section… c’est pour ça que j’arrêtais 
pas de te tirer les cheveux… 

Sophie : T’es trop chou… 

Manon : Vos parents ont dû être surpris… Ils se voient pour un apéro, et leurs enfants annoncent qu’ils 
veulent se marier quand ils seront grands ! 

Simon : Non. Ils ont trouvé ça super ! Ma mère elle a dit qu’elle en était sûr, qu’on allait finir ensemble. 

Sophie : Oui, après ils ont pas arrêté d’en parler. 

Mona : ça a dû vous casser les pieds ! 

Simon : Non, c’était sympa ! nos papas arrêtaient pas de se donner des grandes tapes dans le dos ! 
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Victor : Alerte commentaire de Jessica, à Nancy : « #quandmesparentsarrangentmonmariageavecle 
filsduvoisin 

Sophie : mais jamais ! On s’est trouvé tout seul ! 

Simon : Comme des grands, on a besoin de personne ! 

Valérie : Vous avez pas encore eu le temps de trouver mieux, c’est tout, ça va pas durer ! 

Simon et Sophie : Toute la vie ! 

Valérie : Maaaais bien sûr ! et enfin, nos derniers candidats pour ce soir, Jeanne et Jérémy, on sait déjà 
que Jeanne aime les singes mais ne mange pas de cacahuète… 

Jeanne : Super… 

Valérie : Mais dites-nous-en plus sur votre rencontre ! On veut en savoir plus ! 

Victor : Alerte commentaire de Aziz, à Poitiers : « Vous n’avez pas plus intéressant comme candidat ? 
Je vais finir par zapper sur Joséphine ange gardien ! » 

Valérie : Doucement, Aziz, ne partez pas tout de suite ! Ils vont prendre cher, et vous aurez toutes les 
larmes que vous souhaitez ! 

Jeanne vers la caméra : hey ! Aziz ! avant de venir nous critiquer, trouve-toi une copine ! ça t’évitera 
de passer tes soirées à regarder des émissions débiles à la télé ! 

Manon : Euh, Jeanne, je te rappelle que tu es en plein dedans : dans l’émission débile ! 

Jeanne : Ouais mais même, il n’a qu’à pas critiquer, lui aussi ! 

Jérémy essayant de rattraper le coup : Nous on s’est trouvé parce que Jeanne m’a sauvé la vie… 

Valérie enthousiaste : Racontez-nous ça ! 

Jérémy : J’ai failli me faire renverser par une voiture, et elle m’a sauvé ! 

Valérie : Mais que s’est-il passé, allez ! 

Jérémy : j’envoyais un texto, tu vois, j’étais hyper concentré, et j’allais traverser la rue, et y a une 
voiture qui est arrivée… 

Valérie rêvant la scène : Et elle a couru pour vous rattraper à temps, et vous avez roulé au sol, 
ensemble, et vous vous êtes regardé dans les yeux, et là ça a été le coup de foudre ! 

Jérémy : Non, elle m’a fait « hey fais gaffe ! » de loin, je me suis arrêté, j’ai fait « quoi ? », elle a fait 
« là, la voiture ! » et la voiture est passée et voilà. 

Valérie : C’est tout ? 

Jérémy : Ouais, après je lui ai dit merci, et puis on a marché ensemble jusqu’au collège. Elle m’a dit 
qu’elle était allergique aux arachides, je lui ai dit que j’étais allergique au poil de chat… on s’est dit que 
c’était le destin, et on est ensemble depuis… 

Victor : Et voilà nos candidats, et ils croient leur amour sincère, immortel… Ils croient en leur relation… 
Et sous vos yeux, chers téléspectateurs, nous allons briser leurs illusions… et ça va être très facile… 
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Les candidats : Tu rêves ! Tu vas pas y arriver ! vas-y on t’attend ! Jamais tu me mets le doute, moi, 
jamais ! etc… 

Valérie : On se retrouve tout de suite après une page de publicité ! 

Une ou deux publicités se projettent sur l’écran. Le temps que s’installe la première épreuve, et que 
les candidats disparaissent de la scène.  
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Acte 5 

L’épreuve de Jeanne et Jérémy 
Une table est installée, avec une commande mc Donald posée dessus. Une petite lampe y est posée, 
pour créer une ambiance feutrée. Deux sièges, et Jeanne et Jérémy installés, comme pour un diner 
romantique. 

Valérie a pris le rôle de la voix, et Victor est avec les candidats. 

Victor : Mesdames et messieurs, voici la seconde épreuve de cette soirée, nous allons voir si ce gentil 
petit couple tiendra le choc. 

Jérémy : pas de souci, Victor, on est fou amoureux, hein Jeanne ? 

Jeanne : Fou amoureux, Jéjé, t’as raison… 

Victor leur donnant deux feuilles : Mais bien sûr ! Voici votre épreuve : Je vous donne ces textes, et 
vous allez devoir les lire, l’un après l’autre, avec le maximum de conviction ! Votre relation doit pouvoir 
affronter tous les changements, tous les obstacles, vous êtes d’accord ? 

Jeanne et Jérémy : ouais… 

Victor : Eh bien nous allons vérifier ça ! Sur ces feuilles, il y a des exemples de tout ce que l’avenir vous 
réserve, racontez-les à votre âme sœur ! Et voyons à quel point vous êtes prêts à tout endurer avec 
l’autre ! 

Valérie : Alerte commentaire de Judith, à Mésanger : « moi j’ai largué mon mec dès que j’ai su qu’il 
sentait des pieds ! » 

Jeanne : ça me fait pas peur, ça ! un bon déodorant et tout est réglé ! 

Victor : Eh bien nous vous écoutons, c’est à vous ! 

Jeanne se racle la gorge, prend la feuille et commence à lire 

Jeanne : Mon chéri, je suis heureuse que tu restes avec moi quoi qu’il arrive… 

Jérémy : Aucun problème. 

Jeanne : En grandissant je vais passer par l’adolescence, et je vais avoir des boutons qui vont pousser 
partout sur mon visage… 

Jérémy : Ouais… 

Jeanne gênée : Des boutons rouges par centaines, avec des points blancs tout durs au milieu, et qui 
parfois exploseront… 

Jérémy : … 

Jeanne : On m’appellera peut-être « la calculette » dans la classe… ou le champ de coquelicots… mais 
je serai obligée d’en passer par là, et je sais que tu resteras avec moi… 

Jérémy : Bien sûr, ma chérie… 



13 
« Brisons-les ! » ; gmoraine@gmail.com 

 

Jeanne : Et j’aurai un appareil dentaire, aussi… 

Jérémy : ah, ça continue ? 

Jeanne : Un appareil super voyant, très encombrant, qui brillera au soleil dès que je sourirai… 

Jérémy : Okay, okay… 

Jeanne : On se fera mal quand on s’embrassera, tu te coinceras peut-être la langue dedans de temps 
en temps… 

Jérémy : la vache… 

Jeanne : et on aura l’air bête devant tous les autres… Mais tu resteras avec moi ? 

Jérémy : ouiii…. Oui oui oui… 

Victor : à toi, Jérémy. 

Jérémy : ok, donc… euh… Je sais que tu supporteras mes mensonges… 

Jeanne : Comment ? 

Jérémy : Les fois où je préférerai aller traîner avec mes copains, que de rester avec toi… et que je te 
dirai que c’est pour réviser… 

Jeanne : ça va, ça va, ça ira… 

Jérémy : avec le temps, je te trouverai un peu chiante, avec tes histoires de filles, et j’aurai besoin d’un 
peu d’air… 

Jeanne : Carrément… 

Jérémy : Parfois aussi, il faudra que je choisisse entre toi et ma mère, parce qu’elle va passer son temps 
à te critiquer… 

Jeanne : C’est le jeu… 

Jérémy : et la plupart du temps, je dirai « oui, maman » parce que j’aurai la flemme de te défendre… 
et à toi, je te demanderai de pas trop la juger parce que c’est quand même ma maman et que je pourrai 
jamais te choisir à sa place… 

Jeanne : Je ferai… je ferai avec, même si bon, à un moment t’es grand, quand même… 

Jérémy : bah c’est ma mère, elle sera toujours là, c’est obligé… 

Jeanne : Et moi, non ? 

Jérémy : C’est pas ça, mais… c’est.. c’est moins sûr, quoi… 

Valérie : Oh la vache ! 

Jérémy : c’est bon, n’en rajoutez pas, j’essaye de me rattraper, là ! 

Jeanne ironique : Tu te débrouilles super bien, c’est sûr ! 

Jérémy croisant les bras : c’est bon je me tais ! 

Jeanne lisant : Mon père va te détester… 
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Jérémy : il me déteste déjà, de toute façon… 

Jeanne : tu auras beau tout faire pour gagner sa confiance et son affection… tu auras juste l’air d’un 
gros faible, à ses yeux… Et si tu lui réponds et que tu l’affrontes, il te considérera comme un insolent 
petit crétin, et il m’interdira de te voir… 

Jérémy : Super, je peux pas gagner, quoi ! 

Jeanne : Il faudra qu’on se retrouve en cachette, et ce sera super frustrant et ça va nous user… 

Jérémy : Tu m’étonnes, d’autant que t’habites au troisième étage, ça va être simple de passer par la 
fenêtre ! 

Jeanne : Enfin, je vais certainement finir par tomber amoureuse de ton grand frère… 

Jérémy : … 

Jeanne : Il est… quand même plus mature, plus vieux, plus intéressant… 

Jérémy : Ouais bah moi je vais sortir avec ta meilleure amie ! Elle est dix fois plus belle que toi ! 

Victor : Ah ça, c’est pas marqué sur ta fiche, Jérémy ! 

Jérémy : ouais bah c’est peut-être ce que je pense ! Je vais regarder les autres filles, je vais me 
demander si je mérite pas mieux ! C’est normal, alors ! 

Jeanne : mais pas si tu m’aimes, Jérémy ! 

Jérémy : Ouais bah tu vois, je sais pas ! Si t’es pas foutue de me défendre contre ton père ! 

Jeanne : Tu m’as pas non plus défendue devant ta mère ! 

Jérémy : Mais c’est pour de faux, merde ! c’est marqué sur leur fiche débile, là ! 

Jeanne : Mais mon père aussi, c’est marqué sur leur fiche ! 

Jérémy : ouais bah ça avait l’air vachement près de la réalité, quand même ! 

Jeanne : mais qu’est-ce que tu as ? Mais qu’est-ce que tu fais ? 

Jérémy se levant : c’est les boutons, voilà ! ça me fait trop peur de t’imaginer avec de l’acné plein la 
figure !!  

Jeanne : Mais c’est que pour un moment ! C’est l’adolescence ! Et puis ça va peut-être jamais 
m’arriver ! 

Jérémy : Ouais bah là j’ai l’image dans la tête, c’est foutu, c’est imprimé, là ! à Victor Vous pouvez être 
content, vous avez tout gâché ! 

Victor : mais c’est pour ça qu’on est là, Jérémy ! C’est pour ça qu’on est là ! 

Jeanne : Jérémy ! 

Jérémy sortant : Je te filerai le numéro de mon frère ! 

Valérie : alerte commentaire de Youssef, à Saint Etienne : « je te file mon numéro quand tu veux, ma 
belle, t’es trop mignonne ! » 

Victor : oh ! Oh ! Un nouveau fan, Jeanne ! Tu le veux son numéro ? 
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Jeanne triste En fait c’est super violent, ce que vous faites… on se rend pas compte… une histoire 
d’amour, bah ça se construit petit à petit… montrant la fiche tout ça là, c’est pas pour de vrai, ça arrive 
jamais tout en même temps, ce qu’on a dit… C’est que du flan… 

Victor : il y a un truc qui est vrai, Jeanne, dans tout ça… 

Jeanne : C’est quoi ? 

Victor : La réaction de Jérémy, elle était authentique ! Il a tout balayé en deux secondes, à cause d’un 
simple bout de papier ! Vous avez perdu ! Allez dehors ! 

Jeanne sort, tête basse. 

Victor : On vous retrouve dans quelques instants, ne zappez pas ! une nouvelle épreuve se prépare ! 

La musique de transition se lance, c’est la publicité. 

On installe l’épreuve suivante. 
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Acte 6 

L’épreuve de Mona et Manon 
Un canapé est installé, Mona et Manon sont installées dessus, comme pour l’émission « les z’amours », 
elles ont chacune une pancarte où sont marqué « vrai » et « faux » d’un côté et de l’autre. 

Des fiches à la main, Victor attend que la lumière revienne. 

Victor : Et nous revoilà, pour la troisième épreuve de cette soirée. Et pour lancer ce moment, rien de 
tel qu’un petit clin d’œil à une émission concurrente, qui essaye de vous vendre de l’amour éternel et 
des couples qui fonctionnent, jingle ! 

On entend le générique des « z’amours », Victor danse dessus, puis se retrouve aux côtés de Manon et 
Mona. 

Victor : Bonsoir, Manon, bonsoir Mona ! 

Manon et Mona : Bonsoir, Victor ! 

Victor : Elles sont mignonnes ! On ne vous a jamais dit que vos prénoms se ressemblaient 
étrangement ? 

Manon : Si, tout le temps, et même nos copines se trompent tout le temps ! 

Mona : ça nous fait marrer ! 

Victor : Vous trouvez pas que c’est un peu comme si vous étiez qu’une seule personne dans la tête des 
gens ?  

Mona et Manon : eeuhhh… 

Mona : on y a jamais pensé… 

Victor : En fait ça fait que vous avez pas d’originalité, quoi… 

Manon : c’est pas un peu gratuit de nous dire ça, là ? 

Victor joyeux : Si carrément, et c’est pour ça que j’aime cette émission, j’ai le droit de vous pourrir 
autant que je veux, si vous partez vous avez perdu ! 

Mona : Vous êtes des gros sadiques, en vrai… 

Victor : Ouais… c’est tout à fait ça… 

Valérie : Oooohhh, on dirait que Mona découvre l’émission… Elle croyait qu’on était ses copains… 

Mona : Non, mais je pensais que vous étiez un peu poli, quoi, au moins ! 

Victor : Non, carrément pas ! Pas poli du tout ! Je suis pas payé pour ça ! Allez on y va ! On va voir 
laquelle de vous deux se barre d’ici en courant la première ! 

Manon : Laisse tomber, Mona, il fait ça pour nous déstabiliser ! 

Mona la regardant : T’as raison ma chérie, on va s’en sortir, on s’aime. 
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Manon la regardant : On s’aime. 

Valérie : Alerte commentaire de Sofiane, à Paris : « ok, je vais vomir pour la troisième fois de la soirée » 

Victor : Votre épreuve est très simple, les filles. Nous avons fait une enquête auprès de vos proches, 
de vos amies, de votre famille… 

Manon : Nos amies ? 

Victor : Oui ! On leur a demandé de nous dire tous les petits secrets que vous leur avez confiés, l’une 
sur l’autre, les petits trucs que vous n’oseriez jamais dire à votre amoureuse ! montrant ses fiches Ils 
sont marqués là vos petits secrets honteux ! 

Mona : Je vous crois pas, mes copines auraient jamais fait ça ! 

Victor : On leur a dit que c’était pour la télé, elles ont tout balancé en 5 minutes ! 

Manon : J’y crois pas… 

Victor : Alors je lis ce qu’il y a de marqué sur ces petits papiers, et vous levez votre carton si vous 
pensez que c’est vrai ou pas, ce que l’autre a dit sur vous ! Vous avez compris ? 

Manon et Mona se serrant la main très fort, inquiètes : Ouais… 

Victor : c’est parti ! Mona… Manon a-t-elle dit un jour, à ses copines : « quand elle me sourit, j’ai un 
peu de mal à regarder ses dents de travers » 

Mona : Quoi ??? 

Manon : Oh putain… 

Victor : Vrai ou faux, Mona ? 

Mona regarde Manon, puis lève une pancarte : Faux ! Elle aurait pas dit ça, quand même ! elle adore 
mon sourire ! 

Valérie : Et pourtant c’est « vrai » ! 

Mona : Manon ! 

Manon : Non mais c’était l’autre soir, j’étais en colère, à cause de la pizza, rappelle-toi, je le pensais 
pas… 

Mona : Mais tes copines elles vont croire que tu le penses ! Tu te rends pas compte ! Quand elles me 
regardent elles doivent passer leur temps à fixer mes dents, maintenant, super ! 

Victor : Et ça ne fait que commencer ! Manon… ma petite Manon… 

Manon : Okay, je m’attends au pire, maintenant… 

Victor : Mona a-t-elle dit : « Elle me fait rire et je l’aime pour ça » ? 

Manon : Oh la vache, j’ai eu peur ! mais c’est super sympa, ça ! Je m’attendais à un truc horrible ! elle 
lève sa pancarte « vrai » c’est « « vrai » ! 

Mona : oh non… 

Valérie : « faux » ! 
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Manon : Quoi ? Mais… n’en revenant pas Quoi ? 

Victor : C’est complètement faux, Manon, elle n’a jamais dit ça… 

Manon réalisant : je te fais pas rire… 

Mona : Mais si, mais… 

Manon : Ils disent que c’est faux, Mona ! 

Mona : Je veux dire, j’aime bien tes blagues, elles sont mignonnes, mais… 

Manon : Mignonnes ? Je fais des blagues mignonnes ? C’est pire !  

Mona : Oh ça va, c’est pas parce qu’elles me font pas marrer qu’elles sont pas sympas, tes blagues ! et 
ça n’empêche pas que je t’aime ! 

Manon : Et tu m’aimes pour quoi, hein ? Pour mon air sérieux et mon côté pas drôle du tout ? merde ! 

Mona : Mais arrête s’il te plaît, t’es pas drôle à la fin ! 

Manon : je sais, j’ai bien compris, et c’est ça le problème ! 

Mona : non, je veux dire, ça fait pas tout, l’humour ! Je t’aime pour plein d’autres trucs… 

Manon : okay, okay… faut pas que j’oublie que c’est de la télé…  

Mona : Voilà… 

Manon : ils pointent du doigt les petits trucs pour les rendre plus gros… 

Mona : Voilà… 

Victor : Mona, Manon a-t-elle dit : « c’est la plus jolie de sa classe » ? 

Mona : Comment ? 

Manon effrayée : Non, s’il vous plaît… 

Victor répétant, lentement : Manon a-t-elle dit : « c’est la plus jolie de sa classe » 

Manon : S’il vous plaît… 

Mona : Manon, je vais lever la pancarte « vrai » … tu vois, j’ai pas le choix, parce que sinon, je vais me 
demander quelle fille tu trouves plus jolie que moi… et tu risques de me mentir et… enfin… elle lève sa 
pancarte « vrai », c’est « vrai »… 

Un silence, Victor fait durer, puis pointe Valérie du doigt pour la révélation. 

Valérie : « Vrai ! » 

Mona heureuse : C’est vrai ? C’est vrai ? T’as vraiment dit ça ? Mais je t’aime, Manon !  

Manon soulagée : je l’ai dit ! Oui, je l’ai dit ! 

Mona : Mais pourquoi t’as eu peur ! 

Manon : C’est leur jeu pourri, là, ils me mettent le doute sur tout ! On balance un truc sur le coup, 
comme ça, des fois, sans réfléchir, tu vois… parce que des jours ça va, et des jours ça va pas… mais 
c’est la vie qu’est comme ça ! 
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Mona : T’as super raison, Manon, faut pas s’arrêter à ces bêtises, on va gagner le jeu ! 

Manon : On va gagner le jeu ! 

Victor : Manon, … 

Manon forte : Oui, Victor, vas-y balance ! 

Victor : Manon, Mona a-t-elle dit, un jour, à toute sa bande de copines… 

Manon : Allez ! 

Victor : « Quand Manon pète, ça sent l’œuf pourri » 

Manon est sidérée. Mona est horrifiée. Manon se lève et sort en courant, honteuse. 

Mona : Manon !!!!! 

Victor ravi : Publicité ! 

Une musique se lance, c’est la transition avant la dernière épreuve. 

 

(…) 

Pour connaître la fin de cette aventure, 
demandez-moi, je vous l’envoie aussitôt ! 

 

 


